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Les mardis de l'économie

Cantal

aurillac n L’entreprise de dix salariés, implantée boulevard de Verdun, a doublé son chiffre d’affaires en un an

Menuiserie Lacassagne à plein régime

pierre raynaud

i l a changé de cap pro-
fessionnel, contraint par
un licenciement écono-

mique. Âgé de 36 ans, Vin-
cent Lacassagne s’est réin-
venté au CFA de Massiac
en intégrant un CAP de
menuiserie. À sa sortie, un
an plus tard, l’ancien res-
ponsable de production
des imprimeries Caractère,
à Aurillac, qui imaginait
« s’installer seul », saute le
pas et rachète la menuise-
rie Malet, rue de Firminy,
à Aurillac. Il reprend l’en-
semble du personnel, un
poseur, un apprenti et une
secrétaire, change le nom
de la société qui devient
Menuiserie Lacassagne et
commence sa nouvelle vie
d’entrepreneur.
Neuf ans plus tard, un

déménagement opéré l’an
dernier pour plusieurs
c en t a i n e s de m i l l i e r s
d ’euros « sans aucune
aide », le chef d’entreprise

poursuit la croissance de
sa société, en bordure du
boulevard de Verdun, à
Aurillac. « Dans notre mé-
tier, i l y a trois règles :
l’emplacement, l’emplace-
ment et l’emplacement. »
La Menuiserie Lacassagne
souffrait dans le quartier
de Firminy d’un manque

de visibilité et de mètres
carrés. En s’installant, en
juin 2020, dans les niveaux
de 1.100 m2 de l’ancien bâ-
timent de la Maison de la
literie, au pied du boule-
vard de Verdun très pas-
sant, le chiffre d’affaires a
très vite bondi. En un an,
il a doublé. « Il sera de
1,3 million d’euros cette

année. Il faut relativiser
car, en 2020, on était en
plein Covid. On a gagné
400.000 € de chiffre rien
qu’en déménageant si on
compare à 2019. Ce nou-
veau local a changé notre
vie, on donne davantage
confiance aux gens. On re-
çoit les clients dans des
conditions bien plus con-

f o r t ab l e s , on p ré s en t e
beaucoup de plus de pro-
duits (un showroom de
200 m2 contre 70 m2 à Fir-
miny) et chaque employé
dispose de son propre bu-
reau. »

« Notre secteur
est en pleine
croissance »

Le chi f f re d’af fa ires a
bondi et l’effectif a grossi à
vue d’œil. La Menuiserie
L a c a s s a g n e emp l o i e
aujourd’hui dix salariés,
donc cinq menuisiers po-
seurs. L’activité tourne à
plein régime depuis le fin
du premier confinement
malgré une concurrence
féroce dans ce secteur à
Aurillac. « Les gens sont
restés chez eux et on in-
vestit pour améliorer leur
intér ieur et leurs exté-
rieurs. Ils continuent sur
leur lancée. Notre secteur
est en pleine croissance
malgré les craintes de pé-
nurie de matériaux. Les
délais de pose s’allongent,
on est passés de 3-4 se-
maines à 10-12 semaines.
S i le c l ient commande

aujourd’hui, on installera
le produit au mieux en fé-
vrier. Au-delà de quatre
mois d’attente, on perd des
commandes car le client
ne veut pas attendre », ex-
pose Vincent Lacassagne.
Le spécialiste aurillacois

de la pose de fermetures
extérieures a adhéré à la
licence de marque Bouti-
que du menuisier. « On a
gardé notre indépendance
tout en bénéficiant de tous
les atouts de cette licence.
Toutes les fenêtres et une
partie des portes d’entrée
que l’on vend sont fabri-
quées par Castes, à Ville-
franche-de-Rouergue. On
fait fabriquer sur-mesure,
on pose et on fait 95 % de
la rénovation. Notre mé-
tier, c’est d’installer », as-
sure l’entrepreneur.
Les fenêtres pèsent pour

moitié dans le chiffre d’af-
faires. « On pose toutes les
fermetures de la maison :
fenêtres, volets, portes
d’entrée et de garage, por-
tails, clôtures, garde-corps.
Nous avons aussi une acti-
vité de protection solaire
(pergola bioclimatique et
s tores de ter rasses ) » ,
poursuit Vincent Lacassa-
gne qui, aujourd’hui âgé
de 43 ans, « ne regrette
pas d’être mon propre pa-
tron ». n

La société n’a cessé de se
développer, de créer, de
s’adapter et de se moderni-
ser. Les Menuiseries Lacas-
sagne sont devenues une
référence dans leur secteur
d’activité, malgré une forte
concurrence à Aurillac.

activité. le spécialiste aurillacois de la pose de fermetures extérieures dispose d’un carnet de
commandes rempli pour les quatre prochains mois. photo jérémie fulleringer

élections n Les chefs d’entreprise appelés à élire leurs représentants à la chambre de commerce et d’industrie

Laurent Ladoux, à la tête de la liste d’Union des entrepreneurs
Quelque 6.000 chefs d’en-
treprise sont appelés à éli-
re leurs représentants à la
chambre de commerce et
d’industrie (CCI), du 27 octo-
bre au 9 novembre.
Dans le Canta l , i l n ’y

aura pas de suspense. Une
seule liste sera en lice lors
de ces élections qui ver-
ront une nouvelle équipe
se mettre en place ; Ber-
nard Villaret, le président
sortant, ne se représente
pas. Soutenue par les or-
ganisations patronales du
Cantal, la CPME et le Me-
def, la liste « Union des
entrepreneurs pour l’éco-
nomie cantalienne » sera
menée par Laurent La-
doux, vice-président sor-
tant. « Nous travaillons
déjà ensemble sur un cer-
tain nombre de dossiers,
autant le faire également à
la CCI », a détaillé le can-
didat, hier, lors d’une con-
f é r e n c e d e p r e s s e , à
Aurillac, aux côtés d’Oli-
vier Theil et Fabrice Lapié,
coprésidents de la CPME,
et de Gilles Fabre, le prési-
dent du Medef.
Le PDG de l’entreprise

aurillacoise de transports
Olano Ladoux sera entouré
d’une équipe comptant
vingt nouveaux membres
sur vingt-quatre, dont sept
femmes, « choisis pour ga-

rantir la représentativité
des divers secteurs écono-
miques du département,
mais aussi de nos diffé-
rents territoires, avec des
che f s d ’en t rep r i s e de
S a i n t - F l o u r , Mu r a t ,
Aurillac, Vic-sur-Cère ou
encore Massiac, dont cer-
taines sociétés emblémati-
ques comme Biose, Euro-
p e S e r v i c e o u C M F
Structures ».

engagements
Pour Laurent Ladoux ,

« une CCI doit être forte et
engagée, partenaire incon-
tournable de l’économie
cantalienne, présente aux
côtés des entreprises à cha-
que moment ». « Si elle est
un outil de travail à la dis-
position des entreprises,

elle doit également évoluer
pour répondre aux enjeux
e t dé f i s é conomiques
d’aujourd’hui. » Pour que la
CCI « s’adapte », Laurent
Ladoux s’engage « à dyna-
miser les missions histori-
ques », « à placer notre éco-
nomie plus que jamais au
cœur de l’écosystème dé-
partemental et régional »,
« à améliorer l’attractivité
du territoire pour les entre-
prises et l’emploi », « à être
présent aux côtés des entre-
prises dans leurs mutations
comme la digitalisation, la
cyberscurité et la transition
écologique », « à soutenir
les secteurs de l’industrie,
du commerce rural et de
centre-ville », « à accompa-
gner le développement tou-
ristique » et « à former les
femmes et hommes aux
nouveaux métiers et aux
secteurs en tension ».
Reste l’inconnue du taux

de participation. Il n’y a
pas de seuil minimum à
atteindre pour que le scru-
tin soit valide. La mobili-
sation est souvent faible,
avec des taux de participa-
tion qui peinent à dépas-
ser les 15 %. « Même s’il
n’y a qu’une liste, on es-
père que le taux de parti-
cipation sera important »,
souhaite Fabrice Lapié. n

emmanuel tremet

équipe. olivier theil, co-président Cpme Cantal ; laurent ladoux, chef d’entreprise des transports
olano ladoux et tête de liste pour les élections à la CCi ; gilles fabre, président du medef Cantal ;
fabrice lapié, co-président Cpme Cantal (de gauche à droite). photo jérémie fulleringer
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quand ? Du 27 octobre
au 9 novembre.

comment ? Pour la pre-
mière fois, les électeurs
n’auront pas besoin de se
déplacer grâce à la mise
en place du vote électro-
nique. Une plateforme na-
tionale www.jevote.cci.fr
sera accessible en ligne à
l’ensemble des électeurs,
à partir d’un code fourni à
tous les votants.

n info plus
Catégorie commerce (sept sièges). joseph
Chauvet (centres e. leclerc Aurillac) ; noélie
Crétois (magasin naf-naf Aurillac) ; pierre
Desprat (Caves Desprat Saint-Verny) ; Aurélien
lafon (europe Service & étoile d’Auvergne) ;
David trauchessec (eurotec Centre) ; Sandra
Vermeil (magasin Vertical Aurillac) ; thomas
Viaud (Caves du palais Saint-flour).
Catégorie industrie (neuf sièges). michael
Boyer (constructions métalliques Cmf
Structures) ; géraud Brunhes (fromagerie
Charrade) ; héloïse fontaine (Step one) ;
emmanuel hébrard (artisanat de la pierre) ;

Valérie Dumond-lhéritier (eurodécor
miroiterie) ; Adrien nivoliez (Biose industrie) ;
Cécile Soulier-Viallard (entreprise Soulier) ;
olivier theil (mécatheil robotique) ; hervé
Venzac (Abeil).
Catégorie services (huit sièges). patrick
Boisset (blanchisserie Boisset) ; jérôme Camps
(j’Sports-Sport 2000) ; gilles fabre (AXA
assurances) ; michel gennai (menuiserie
laumond) ; laurent ladoux (transports olano
ladoux) ; Audrey moussié (hôtel des Carmes) ;
marie-Amandine Siquier (QhSe Concept) ;
fabien Versange (Site W).

n les candidats


